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                    Fiche technique n°2 
 

Les caliciviroses félines 
 
 

 
 
Les calicivirus félins sont particuliers à plus d'un titre. Ils possèdent une forte capacité 
de mutation* qui conduit à des souches* différentes et induit des formes cliniques plus 
ou moins graves. Ils sont résistants dans le milieu extérieur. Certains chats peuvent être 
porteurs asymptomatiques* et excréter* le virus. Ils sont aussi l’une des causes du 
syndrome coryza* du chat, et peuvent également être à l’origine de boiterie, de 
pneumonie, et plus récemment d’une forme virulente systémique*. Ils pourraient être 
impliqués dans le syndrome gingivo-stomatite chronique. La valence* « calicivirose » 
est considérée comme essentielle dans les programmes de vaccination. 
 
 
 
Etiologie* 
 
Le calicivirus félin est un petit virus qui 
présente des particularités significatives. 
 
• Il n’a pas d’enveloppe : il est donc qualifié 
de nu, ce qui lui confère une résistance de 
plusieurs jours voire plusieurs semaines dans 
l’environnement. Il conserve son pouvoir 
infectieux plus d’un mois sur des surfaces 
sèches à température ambiante (plus 
longtemps à des températures plus froides). 
Il n’est pas sensible à tous les désinfectants 
(cf. infra). 
 
• Il mute souvent. Cela signifie qu’au cours 
de sa multiplication dans les cellules de 
l’hôte, ses outils de réplication ne sont pas 
fiables et font de nombreuses erreurs. Ceci 
conduit à l’apparition de calicivirus 
« variants »* ou « mutants »*, ce qui 
explique notamment la diversité des formes 
cliniques observées. 
 
•  Il est entouré d’une capside* (coque de 
surface) qui, du fait de la grande capacité de 
mutation du virus, peut être différente d’un 
variant à l’autre. Ceci explique que, dans 
certains cas, les anticorps* produits suite à 
une vaccination peuvent ne pas reconnaître 
un variant infectant si celui-ci est très 
différent du virus vaccinal. Dans ce cas, le 
chat n’est pas protégé malgré la vaccination. 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
            
 
   
 
 
            

 
 
 
Le calicivirus félin est un petit virus constitué de matériel 

génétique* entouré d’une capside*. Il n’a pas d’enveloppe. 
(© Merial) 

 

 

Epidémiologie* 
 
Le calicivirus félin est mondialement répandu 
dans la population féline, en particulier chez 
les individus vivant dans ou fréquentant une 
collectivité.  
Le virus est présent chez 10 % des chats 
sains et en bonne santé. Sa prévalence 
augmente proportionnellement au nombre de 
chats vivant ensemble : en collectivité ou en 
refuge, la prévalence est de 25-40 % mais 
peut aller jusqu’à 90 % dans certains lieux où 
le virus est endémique.  
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Le virus est principalement présent dans les 
sécrétions orales et nasales des animaux 
malades ou porteurs. Après l’infection*, 
l’excrétion* virale dure généralement 
plusieurs semaines à plusieurs mois avant 
que l’animal n’élimine complètement le virus. 
Une minorité de chats reste cependant 
porteurs asymptomatiques pendant plusieurs 
années, voire à vie.  
 
La transmission du calicivirus peut être : 
• directe*: lors d’un contact avec un animal 
malade ou porteur, 
• indirecte* : locaux, matériel (gamelles, 
matériel de nettoyage…), mains, vêtements… 
 
NB : 
Etant donné la contagiosité des 
calicivirus, tout chat présentant des 
signes cliniques évocateurs doit 
impérativement être isolé, et le risque de 
transmission indirecte doit être pris en 
compte. 
 

 
Clinique 
 
L’infection peut passer inaperçue ou induire 
divers symptômes d’évolution aiguë* ou 
chronique*. La maladie est plus grave chez 
les chatons. 
 
 
• Syndrome coryza 
 
Le coryza est une maladie complexe, dans 
laquelle peuvent intervenir plusieurs agents, 
que ce soit des virus (herpèsvirus, calicivirus, 
réovirus…) et des bactéries (Chlamydophila 
felis, Pasteurella multocida, Bordetella 
bronchiseptica…). 
Le coryza se manifeste principalement par 
une atteinte oculaire, nasale et buccale. Les 
signes cliniques sont plus ou moins graves en 
fonction du ou des agents pathogènes 
impliqués.  
Le calicivirus félin est incriminé dans au 
moins 40 % des cas de coryza. La forme 
aiguë* concerne surtout le chaton et se 
manifeste principalement par des 
ulcérations* au niveau de la langue, de 
l’anorexie, une importante salivation, des 
écoulements au niveau du nez et des yeux, 
des éternuements et de la fièvre. Une 
conjonctivite peut être présente. Si les 
symptômes ne sont pas trop sévères, la 
guérison naturelle intervient en deux à trois 
semaines. 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Ulcère* de l’extrémité de la langue, du à un calicivirus 

félin (© Merial). 

 
 
• Complexe gingivo-stomatite chronique 
 
Ce complexe regroupe l’ensemble des 
affections buccales chroniques du chat. Cette 
atteinte est très difficile à soigner et son 
mécanisme mal connu. On pense néanmoins 
que le calicivirus pourrait être impliqué, car il 
est très fréquemment isolé chez les animaux 
malades.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Lésions buccales dans une gingivo-stomatite chronique. Le 
calicivirus pourrait faire partie de l’association de facteurs 

responsables (© Merial). 

 
 
• Syndrome systémique sévère (ou 
calicivirose hypervirulente) 
 
Décrit pour la première fois en Californie en 
1998, ce syndrome est associé à l’infection 
de chats par des souches différentes du 
calicivirus félin, dites "hypervirulentes" qui 
provoque des signes cliniques atypiques. 
 
Généralement le virus sévit dans la bouche 
du chat, dans cette forme particulière il 
atteint tout l’organisme : c’est une forme 
virulente systémique. 
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D’évolution aiguë, l’affection se caractérise 
par : 
• une fièvre importante, 
• un œdème* de la face et des membres, 
• des ulcères et des croutes sur le nez, les 
lèvres, les oreilles, autour des yeux, sur les 
coussinets… 
• une jaunisse due à l’atteinte hépatique, 
• une grande difficulté respiratoire, 
• une atteinte rénale, 
• des hémorragies. 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Œdème* des pattes avant chez un chat atteint de syndrome 
systémique sévère dû à un calicivirus. (© Merial) 

 
Le taux de mortalité est variable, et peut aller 
jusqu’à 67 % des cas. 
 
L’affection pouvant être très contagieuse, 
l’isolement et une hygiène draconienne sont 
indispensables pour éviter les risques de 
transmission. Des cas sont décrits à ce jour 
en France. Cette forme fait actuellement 
l’objet d’études approfondies. 
 
 
• Pneumonie 
 
Dans certaines infections sévères, les chatons 
peuvent présenter des difficultés respiratoires, 
de la toux et de la fièvre. 
 
• Boiterie 
 
Le calicivirus peut induire une boiterie 
fréquemment accompagnée d’abattement et 
d’anorexie. Ceci se rencontre principalement 
chez le chaton. Les signes durent quelques 
jours et disparaissent spontanément sans 
laisser de séquelles. 
 
 
 

Diagnostic 
 
Le diagnostic repose avant tout sur les 
éléments épidémiologiques et les 
constatations cliniques réalisées par un 
vétérinaire. Ce dernier peut confirmer 
l’infection par le calicivirus par différentes 
techniques de laboratoire dont la PCR.  
 
 

Prévention 
 
Mesures sanitaires 

 
La prévention passe d’abord, et de manière 
incontournable, par la mise en place de 
mesures sanitaires (cf. fiche technique 
dédiée). 
 
Idéalement, il faudrait éviter les contacts 
entre le chat et le virus, mais la fréquence de 
l’infection dans la population féline rend 
difficile une telle mesure. 
Néanmoins, afin de minimiser le risque, en 
particulier en collectivités (élevage, locaux 
d’infirmerie, refuge…) plusieurs mesures sont 
applicables : 
 
• la transmission pouvant être directe*, la 

sectorisation est essentielle. Elle permet de 
séparer les individus potentiellement 
porteurs de la bactérie (adultes, animaux 
malades, animaux provenant de l’extérieur) 
des animaux les plus sensibles (chatons). 
Le respect de la marche en avant qui en 
découle est toute aussi important, 

 
• le risque de transmission indirecte* étant 

élevé, les mesures de nettoyage / 
désinfection des locaux, du matériel 
(gamelles, jeux, balais…) et du personnel 
(mains, chaussures, vêtements…) sont 
essentielles. Tous les désinfectants ne sont 
pas efficaces contre le calcicivirus. En cas 
de problème de calicivirose, il est conseillé 
de vérifier avec le fabricant que le 
désinfectant souhaité est efficace contre ce 
virus. L’eau de javel, si elle est bien utilisée 
(voir conditions d’utilisation dans l’encadré) 
est efficace, 

 
• la limitation du nombre de chats dans la 

même zone permet de réduire le stress 
(favorable à l’expression de l’affection) 
mais aussi l’extension de la maladie si elle 
venait à toucher un individu. 
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L’eau de javel est très efficace contre le 
calicivirus dans la mesure où elle est 
utilisée : 
• uniquement et seulement après une 

phase de nettoyage et de rinçage, 
• à une dilution appropriée (la dilution 

employée doit être au minimum de 
0,3 à 0,5 % de chlore actif, ce qui 
correspond à la dilution d’un 
berlingot (250 ml) à 9,6 % de chlore 
actif dans un bidon de 5 à 10 litres), 

• avec une eau froide ou tiède, 
• avec un temps de contact avant 

rinçage d’au minimum de 10 - 15 
minutes, 

• rapidement après l’avoir préparée. 
 

 
 
 

•  Vaccination 
 
La valence calicivirus fait partie des 3 
valences* « essentielles » (dites aussi 
« core » en anglais), recommandées dans les 
protocoles de vaccination féline, quelle que 
soit le risque épidémiologique : calicivirose, 
herpèsvirose et panleucopénie (typhus).  
La vaccination en matière de calicivirose 
féline a pour but de réduire voire d’annuler 
les signes cliniques, ainsi que, pour certains 
vaccins, de réduire l’excrétion virale*. Aucun 
vaccin n’empêche cependant l’infection : un 
animal vacciné et protégé (c'est-à-dire qui 
n’aura jamais de signe clinique de 
calicivirose) pourra donc être porteur du 
virus. 
 
En France, la vaccination contre la calicivirose 
féline est réalisable à l’aide de vaccins à virus 
inactivés ou à virus atténués.

 
 
     

    NOTIONS CLEFS 
 

• La population de calicivirus est constituée d’une multitude de mutants (ou 
variants), ce qui explique l’échappement possible à la protection vaccinale et la 
diversité des signes cliniques. 

• Le calicivirus est l’un des agents du syndrome coryza du chat. Il provoque dans sa 
forme classique des ulcères dans la bouche, et un écoulement du nez et des yeux. 

• Le virus est résistant dans le milieu extérieur et n’est pas sensible à tous les 
désinfectants. 

• La prévention passe par des mesures sanitaires et la vaccination. 
 

 
  LEXIQUE 

 
 

• Anticorps : élément du système immunitaire, qui permet de neutraliser les agents 
pathogènes de manière spécifique. Les anticorps sont sécrétés par des cellules spécialisées 
dérivées des lymphocytes B : les plasmocytes. 

 
• Capside : coque qui renferme le matériel génétique du virus. 
 
• Coryza (syndrome) : maladie potentiellement due à plusieurs virus (notamment 

l’herpèsvirus et le calicivirus) et à de multiples bactéries (Chlamydophila felis, Bordetella 
bronchiseptica, Pasteurella multocida…). Elle se traduit par une conjonctivite, un 
écoulement liquide puis épais au niveau des yeux et du nez, des éternuements, des lésions 
dans la bouche. L’état général peut être affecté (fièvre, anorexie). Les signes cliniques sont 
plus ou moins graves en fonction du ou des agent(s) pathogène(s) impliqué(s). 
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• Epidémiologie : étude des différents facteurs participant au déclenchement et à 
l’évolution d’une maladie. 

 
• Etiologie : étude des causes des maladies. 
 
• Excrétion (d’un agent pathogène) : rejet à l’extérieur de l’organisme de l’agent 

pathogène. Ce phénomène est à l’origine de la transmission d’agents infectieux d’un animal 
à l’autre. 

 
• Forme aigüe : manifestation d’évolution rapide d’une maladie, qui abouti rapidement à la 

mort ou à la guérison. 
 
• Infection : invasion de l’organisme par un agent pathogène. 
 
• Mutant : voir souche virale. 
 
• Mutation : modification plus ou moins étendue d’un segment d’ADN ou d’ARN dans une 

cellule ou un virus. Cela conduit à la modification de l’information génétique contenue et 
par exemple, à l’apparition de nouvelles souches virales. Les mutations sont imprévisibles 
et source d’évolution. 

 
• Œdème : gonflement d’un tissu ou d’un organe dû à un excès de liquide entre les cellules. 
 
• Porteur asymptomatique : animal sans symptôme, chez lequel un agent pathogène est 

présent, et éventuellement se multiplie. 
 
• Souche (virale) = variant = mutant : qui a subi une modification vis-à-vis du virus 

originel. 
 
• Systémique : qui concerne l’ensemble de l’organisme. 
 
• Transmission directe : passage d’un agent pathogène par contact entre deux individus. 

Ce  type de transmission est majoritaire pour les agents pathogènes fragiles dans le milieu 
extérieur. 

 
• Transmission indirecte : passage d’un agent pathogène entre deux individus par 

l’intermédiaire d’éléments du milieu extérieur (sol, gamelle, mains d’une personne 
manipulant l’animal…). Ce  type de transmission est important pour les agents pathogènes 
résistant dans le milieu extérieur. 

 
• Ulcère : plaie ouverte (par exemple de la peau, des muqueuses, de la cornée…) qui a du 

mal à cicatriser. Elle est propice aux surinfections bactériennes. 
 
• Valence vaccinale : correspond à la part du vaccin qui protège contre un agent 

déterminé. Un vaccin peut être monovalent (protéger contre une seule maladie) ou 
multivalent (protéger contre plusieurs maladies). 

 
• Variant : voir souche virale 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Fiche technique réalisée à l’occasion de la rencontre Eleveurs félins / Merial 2011 



<<
  /ASCII85EncodePages false
  /AllowTransparency false
  /AutoPositionEPSFiles true
  /AutoRotatePages /None
  /Binding /Left
  /CalGrayProfile (Dot Gain 20%)
  /CalRGBProfile (sRGB IEC61966-2.1)
  /CalCMYKProfile (U.S. Web Coated \050SWOP\051 v2)
  /sRGBProfile (sRGB IEC61966-2.1)
  /CannotEmbedFontPolicy /Error
  /CompatibilityLevel 1.4
  /CompressObjects /Tags
  /CompressPages true
  /ConvertImagesToIndexed true
  /PassThroughJPEGImages true
  /CreateJDFFile false
  /CreateJobTicket false
  /DefaultRenderingIntent /Default
  /DetectBlends true
  /DetectCurves 0.0000
  /ColorConversionStrategy /CMYK
  /DoThumbnails false
  /EmbedAllFonts true
  /EmbedOpenType false
  /ParseICCProfilesInComments true
  /EmbedJobOptions true
  /DSCReportingLevel 0
  /EmitDSCWarnings false
  /EndPage -1
  /ImageMemory 1048576
  /LockDistillerParams false
  /MaxSubsetPct 100
  /Optimize true
  /OPM 1
  /ParseDSCComments true
  /ParseDSCCommentsForDocInfo true
  /PreserveCopyPage true
  /PreserveDICMYKValues true
  /PreserveEPSInfo true
  /PreserveFlatness true
  /PreserveHalftoneInfo false
  /PreserveOPIComments true
  /PreserveOverprintSettings true
  /StartPage 1
  /SubsetFonts true
  /TransferFunctionInfo /Apply
  /UCRandBGInfo /Preserve
  /UsePrologue false
  /ColorSettingsFile ()
  /AlwaysEmbed [ true
  ]
  /NeverEmbed [ true
  ]
  /AntiAliasColorImages false
  /CropColorImages true
  /ColorImageMinResolution 300
  /ColorImageMinResolutionPolicy /OK
  /DownsampleColorImages true
  /ColorImageDownsampleType /Bicubic
  /ColorImageResolution 300
  /ColorImageDepth -1
  /ColorImageMinDownsampleDepth 1
  /ColorImageDownsampleThreshold 1.50000
  /EncodeColorImages true
  /ColorImageFilter /DCTEncode
  /AutoFilterColorImages true
  /ColorImageAutoFilterStrategy /JPEG
  /ColorACSImageDict <<
    /QFactor 0.15
    /HSamples [1 1 1 1] /VSamples [1 1 1 1]
  >>
  /ColorImageDict <<
    /QFactor 0.15
    /HSamples [1 1 1 1] /VSamples [1 1 1 1]
  >>
  /JPEG2000ColorACSImageDict <<
    /TileWidth 256
    /TileHeight 256
    /Quality 30
  >>
  /JPEG2000ColorImageDict <<
    /TileWidth 256
    /TileHeight 256
    /Quality 30
  >>
  /AntiAliasGrayImages false
  /CropGrayImages true
  /GrayImageMinResolution 300
  /GrayImageMinResolutionPolicy /OK
  /DownsampleGrayImages true
  /GrayImageDownsampleType /Bicubic
  /GrayImageResolution 300
  /GrayImageDepth -1
  /GrayImageMinDownsampleDepth 2
  /GrayImageDownsampleThreshold 1.50000
  /EncodeGrayImages true
  /GrayImageFilter /DCTEncode
  /AutoFilterGrayImages true
  /GrayImageAutoFilterStrategy /JPEG
  /GrayACSImageDict <<
    /QFactor 0.15
    /HSamples [1 1 1 1] /VSamples [1 1 1 1]
  >>
  /GrayImageDict <<
    /QFactor 0.15
    /HSamples [1 1 1 1] /VSamples [1 1 1 1]
  >>
  /JPEG2000GrayACSImageDict <<
    /TileWidth 256
    /TileHeight 256
    /Quality 30
  >>
  /JPEG2000GrayImageDict <<
    /TileWidth 256
    /TileHeight 256
    /Quality 30
  >>
  /AntiAliasMonoImages false
  /CropMonoImages true
  /MonoImageMinResolution 1200
  /MonoImageMinResolutionPolicy /OK
  /DownsampleMonoImages true
  /MonoImageDownsampleType /Bicubic
  /MonoImageResolution 1200
  /MonoImageDepth -1
  /MonoImageDownsampleThreshold 1.50000
  /EncodeMonoImages true
  /MonoImageFilter /CCITTFaxEncode
  /MonoImageDict <<
    /K -1
  >>
  /AllowPSXObjects false
  /CheckCompliance [
    /None
  ]
  /PDFX1aCheck false
  /PDFX3Check false
  /PDFXCompliantPDFOnly false
  /PDFXNoTrimBoxError true
  /PDFXTrimBoxToMediaBoxOffset [
    0.00000
    0.00000
    0.00000
    0.00000
  ]
  /PDFXSetBleedBoxToMediaBox true
  /PDFXBleedBoxToTrimBoxOffset [
    0.00000
    0.00000
    0.00000
    0.00000
  ]
  /PDFXOutputIntentProfile ()
  /PDFXOutputConditionIdentifier ()
  /PDFXOutputCondition ()
  /PDFXRegistryName ()
  /PDFXTrapped /False

  /Description <<
    /CHS <FEFF4f7f75288fd94e9b8bbe5b9a521b5efa7684002000410064006f006200650020005000440046002065876863900275284e8e9ad88d2891cf76845370524d53705237300260a853ef4ee54f7f75280020004100630072006f0062006100740020548c002000410064006f00620065002000520065006100640065007200200035002e003000204ee553ca66f49ad87248672c676562535f00521b5efa768400200050004400460020658768633002>
    /CHT <FEFF4f7f752890194e9b8a2d7f6e5efa7acb7684002000410064006f006200650020005000440046002065874ef69069752865bc9ad854c18cea76845370524d5370523786557406300260a853ef4ee54f7f75280020004100630072006f0062006100740020548c002000410064006f00620065002000520065006100640065007200200035002e003000204ee553ca66f49ad87248672c4f86958b555f5df25efa7acb76840020005000440046002065874ef63002>
    /DAN <>
    /DEU <>
    /ESP <>
    /FRA <>
    /ITA <>
    /JPN <FEFF9ad854c18cea306a30d730ea30d730ec30b951fa529b7528002000410064006f0062006500200050004400460020658766f8306e4f5c6210306b4f7f75283057307e305930023053306e8a2d5b9a30674f5c62103055308c305f0020005000440046002030d530a130a430eb306f3001004100630072006f0062006100740020304a30883073002000410064006f00620065002000520065006100640065007200200035002e003000204ee5964d3067958b304f30533068304c3067304d307e305930023053306e8a2d5b9a306b306f30d530a930f330c8306e57cb30818fbc307f304c5fc59808306730593002>
    /KOR <FEFFc7740020c124c815c7440020c0acc6a9d558c5ec0020ace0d488c9c80020c2dcd5d80020c778c1c4c5d00020ac00c7a50020c801d569d55c002000410064006f0062006500200050004400460020bb38c11cb97c0020c791c131d569b2c8b2e4002e0020c774b807ac8c0020c791c131b41c00200050004400460020bb38c11cb2940020004100630072006f0062006100740020bc0f002000410064006f00620065002000520065006100640065007200200035002e00300020c774c0c1c5d0c11c0020c5f40020c2180020c788c2b5b2c8b2e4002e>
    /NLD (Gebruik deze instellingen om Adobe PDF-documenten te maken die zijn geoptimaliseerd voor prepress-afdrukken van hoge kwaliteit. De gemaakte PDF-documenten kunnen worden geopend met Acrobat en Adobe Reader 5.0 en hoger.)
    /NOR <>
    /PTB <>
    /SUO <>
    /SVE <>
    /ENU (Use these settings to create Adobe PDF documents best suited for high-quality prepress printing.  Created PDF documents can be opened with Acrobat and Adobe Reader 5.0 and later.)
  >>
  /Namespace [
    (Adobe)
    (Common)
    (1.0)
  ]
  /OtherNamespaces [
    <<
      /AsReaderSpreads false
      /CropImagesToFrames true
      /ErrorControl /WarnAndContinue
      /FlattenerIgnoreSpreadOverrides false
      /IncludeGuidesGrids false
      /IncludeNonPrinting false
      /IncludeSlug false
      /Namespace [
        (Adobe)
        (InDesign)
        (4.0)
      ]
      /OmitPlacedBitmaps false
      /OmitPlacedEPS false
      /OmitPlacedPDF false
      /SimulateOverprint /Legacy
    >>
    <<
      /AddBleedMarks false
      /AddColorBars false
      /AddCropMarks false
      /AddPageInfo false
      /AddRegMarks false
      /ConvertColors /ConvertToCMYK
      /DestinationProfileName ()
      /DestinationProfileSelector /DocumentCMYK
      /Downsample16BitImages true
      /FlattenerPreset <<
        /PresetSelector /MediumResolution
      >>
      /FormElements false
      /GenerateStructure false
      /IncludeBookmarks false
      /IncludeHyperlinks false
      /IncludeInteractive false
      /IncludeLayers false
      /IncludeProfiles false
      /MultimediaHandling /UseObjectSettings
      /Namespace [
        (Adobe)
        (CreativeSuite)
        (2.0)
      ]
      /PDFXOutputIntentProfileSelector /DocumentCMYK
      /PreserveEditing true
      /UntaggedCMYKHandling /LeaveUntagged
      /UntaggedRGBHandling /UseDocumentProfile
      /UseDocumentBleed false
    >>
  ]
>> setdistillerparams
<<
  /HWResolution [2400 2400]
  /PageSize [612.000 792.000]
>> setpagedevice


